FICHES DOMINICALES
Revue pour les équipes liturgiques
[bookmark: _GoBack]Dossier 56 – Cahier 1
11e dimanche du temps ordinaire
18 juin 2023
(Année Matthieu - A)
Fête des pères






Appelés par amour à devenir une nation sainte






Dieu fait de nous en Jésus Christ des hommes libres ;
tout vient de lui, tout est pour lui, qu'il nous délivre.
Peuple choisi pour témoigner de l'Évangile,
laisse sa vie te ranimer aux sources vives.
Peuple choisi pour être un feu au cœur du monde,
passe au plus bas, fais comme Dieu : n´aie pas de honte.

K 64 - Peuple choisi
Auteur : Didier Rimaud / Compositeur : Johann Crüger

AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Les apôtres, et nous après eux, sont appelés à la sainteté, à « devenir une nation sainte ». C’est d’abord à Israël que les Douze sont envoyés lors de leur première mission. C’est seulement ensuite que leur mission sera élargie au monde entier (cf. Mt 28). Mais derrière cette progression, il s’agit bien de manifester l’amour de Dieu pour son peuple et ce peuple c’est le monde de cette terre. Pour notre part, il nous faut nous tenir devant Dieu au nom de toutes les nations de la terre. « Il nous a faits et nous sommes à lui ». Paul souligne que la sollicitude de Dieu est pour tous y compris pour les pécheurs. Et ce souci vis-à-vis des brebis perdues passe par la guérison des malades, la purification des lépreux, l’expulsion des démons, le retour à la vie de celles et ceux en difficulté de vie. Dieu a porté son peuple comme les aigles soutiennent leurs petits dans leur apprentissage au vol plané. Il lui a permis de traverser la mer Rouge et le désert. Nous sommes pour lui son troupeau et sa fidélité nous est éternelle sans condition préalable. Jésus est saisi de compassion envers toutes ces foules qu’il perçoit comme des brebis sans berger. Les Douze passent à ce moment-là du statut de disciples à celui d’apôtres. D’élèves, ils deviennent envoyés, avec la mission et les pouvoirs de leurs maîtres. Mais il faut commencer par prendre soin avant de proclamer la Bonne Nouvelle. Car pour que la parole de Dieu soit créatrice par nous, il nous faut la faire nôtre.
Première lecture : 
Exode 19, 2-6a
Ce texte du livre de l’Exode raconte la proposition que Dieu fait à son peuple Israël : il s’agit d’une alliance à nulle autre pareille. Dieu, s’engage à considérer Israël, comme son peuple, son domaine particulier, littéralement son apanage. Ce vieux terme désigne la part, le fief qui appartient au roi, et non pas à l’un de ses vassaux ; il lui porte un souci privilégié et le gouverne sans intermédiaire. En retour, Israël sera pour Dieu un royaume de prêtres. C’est-à-dire que le peuple de l’alliance se tiendra devant Dieu au nom de toutes les autres nations de la terre, comme les prêtres se tiennent devant la divinité pour bénir le peuple et intercéder en sa faveur.
Pour qu’Israël puisse accepter une telle vocation, Dieu lui rappelle comment il est arrivé ici, à la montagne du Sinaï, en ayant déjà traversé la mer Rouge et le désert : il l’a porté, comme les aigles le font pour leurs petits pour les soulager dans leur apprentissage du vol plané si caractéristique de cette espèce.
Psaume 99
Ce psaume de louange est en même temps une invitation à la louange. En louant et bénissant Dieu, Israël invite les nations à faire de même. En regardant l’histoire d’Israël, les nations peuvent contempler la fidélité que Dieu déploie au long des âges, non seulement à l’égard du peuple de l’alliance, mais, à travers lui, à l’endroit de toutes les nations.
Deuxième lecture : 
Romains 5, 6-11
À partir de ce dimanche, la liturgie va nous proposer une traversée de cette longue lettre aux Romains. Celle-ci tente de reformuler de manière variée l’Évangile qui vient de Dieu, qui révèle la justice de Dieu, qui s’accueille par la foi et fait grandir l’espérance. C’est ce dernier aspect que souligne particulièrement le texte que nous proclamons ce dimanche. En accueillant, par la foi, la mort et la résurrection de Jésus, comme une réconciliation, comme un don gratuit, jusqu’au déraisonnable, alors, à plus forte raison souligne le texte, nous vivrons de sa vie, avec lui, devant lui.
La foi nous aide à accueillir les merveilles que Dieu fit pour nous ; la lettre aux Romains nous aide justement à les redire de manière variée pour ne pas nous y habituer. Mais la foi est vaine si elle ne devient pas espérance, si elle ne confesse pas que malgré la grandeur du passé, le plus merveilleux est encore à venir : vivre avec Dieu !
Évangile : 
Matthieu 9, 36-10, 8
Par ce récit, l’évangéliste Matthieu nous apprend dans quelles circonstances et de quelle manière Jésus envoya ses disciples en mission. Le texte se présente de manière assez classique :
on mentionne le besoin : il manque des ouvriers à la moisson ;
on donne la liste de ceux qui sont envoyés : 12 personnes d’origines sociales et religieuses fort différentes ;
puis on leur donne les instructions concernant la mission elle-même : prolonger l’œuvre de Jésus en proclamant le règne et en posant les mêmes signes que ceux qui accompagnent la prédication de Jésus.
Habituellement, c’est à ce moment-là que, dans une lettre de mission, on spécifie qu’il sera nécessaire de former les successeurs… Or, cette injonction ne vient pas à la fin, mais dès le début : « Priez donc le maître de la moisson d’envoyer des ouvriers pour sa moisson ». Ainsi, selon Jésus, il n’est pas possible d’annoncer l’Évangile sans être pleinement en communion avec tous les ouvriers qui en servent la cause. La prière pour que le Père donne les ouvriers nécessaires est l’expression la plus simple et la plus profonde de cette communion : par celle-ci, chacun reconnaît ne pas pouvoir faire seul la tâche qui lui est confiée, de même que Jésus lui-même reconnaît avoir besoin de collaborateurs pour que ceux-ci, s’associant à sa mission, vivent avec lui, d’ores et déjà, les prémices du règne.
Pistes d’homélie
Appelés par amour à devenir une nation sainte
Disciples ou apôtres ?
Dans les assemblées réactives, interrogeons les paroissiens dès le début de l’homélie : les personnes dont il s’agit dans l’Évangile, sont-ce les disciples ou les apôtres ?
Quel que soit le résultat de ce vote à main levée, chacun a raison car on nous dit que Jésus parle « à ses disciples », puis on a le nom des « douze apôtres » … Or il s’agit des mêmes personnes. Qu’est-ce à dire ?
Qu’il nous faut d’abord nous mettre à l’école de Jésus (disciples, de discipulus en latin, l’élève) avant d’être envoyés (apôtres, de apostello en grec, j’envoie).
L’un ne va pas sans l’autre. Un envoyé qui n’aurait pas pris le temps d’être disciple ne va annoncer que lui-même. Un disciple qui ne se laisse pas envoyer ne va pas produire de fruits. Nos communautés sont hélas emplies de disciples qui ne veulent pas être envoyés et d’envoyés qui ont oublié d’être disciples.
Même chose à la messe !
Disciples et apôtres, c’est aussi notre attitude à la messe (dont on se souvient que le mot lui-même vient de « ite, missa est ! », « allez, c’est la mission ! », expression qui terminait nos célébrations jadis.
Nous commençons par nous mettre à l’écoute de la parole de Dieu (liturgie de la Parole), avant de prendre des forces pour la route (Eucharistie) et d’être envoyés dans le monde.
Un ami arbitre de football me rappelait ceci : la messe, ce n’est pas le match. C’est la mi-temps ! Le moment où l’on vient écouter ce que le coach veut nous dire. Tant mieux si nous y arrivons avec des chants de joie (psaume), si la première mi-temps nous voit meneurs. Mais ce n’est qu’après la messe que le match recommence, et qu’il s’agit de gagner notre semaine contre l’Adversaire.
De l’Exode aux Romains, même idée
Même idée jadis au désert. Il faut commencer par établir le camp, puis se mettre à l’écoute de Dieu, avant de repartir annoncer quelque chose aux fils d’Israël (1re lecture).
Il faut commencer par se souvenir de tout ce que Dieu a fait pour nous avant d’en rayonner autour de nous et de le dire à qui veut l’entendre.
Le Christ a d’abord dû mourir pour nous avant d’envoyer, à sa suite, des Justes l’annoncer au monde (2e lecture), notamment aux « brebis perdues » (Évangile). Et les personnes qui reçoivent cette annonce devront, elles aussi, commencer par être disciples, apprendre tout ce que le Christ a fait pour elles, avant de devenir, à leur tour, des apôtres.
Devenons toujours plus ce que nous sommes : des disciples missionnaires.
Vincent Lafargue 
prêtre du diocèse de Sion (Suisse)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…
PEUPLE CHOISI. « Vous serez pour moi… » (1re lecture) ; « nous, son peuple » (psaume). Avons-nous l’exclusivité de l’amour de Dieu ? Entourés de personnes qui n’ont pas notre foi, avons-nous l’impression d’être privilégiés ? Ou d’avoir une mission ? 
PEUPLE DE PRÊTRES. (1re lecture) Est-ce que l’Église est pour l’humanité ? Quels sont les multiples aspects de la mission de l’Église ? Sel, lumière, intercession…
JUSTICE. « Christ est mort pour des pécheurs » (2e lecture). Commentons ce geste qui va à l’encontre de notre sens de la justice. En parlant des pécheurs, Paul pense à ceux qui forment l’Église et à tous les peuples : avons-nous intégré que l’Église est un peuple de pécheurs pardonnés, et que le salut est « pour la multitude » ?
MISSION et PITIÉ. Le mot a une connotation de condescendance. Or « Jésus est saisi de compassion » (évangile). Il souffre avec son peuple ! Le pape parle de l’Église comme d’un hôpital de campagne. Pouvons-nous être missionnaires sans compatir avec les souffrances de l’humanité ?


DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
Les trois textes ont tous une coloration vocationnelle. Ils nous invitent à choisir notre chemin en fonction de l’Évangile. Il sera possible de le mettre en valeur dans les oraisons et la prière universelle.
On pourra choisir une fresque montrant les 12 Apôtres (à la Cène par exemple). Il serait possible de déposer un lumignon au pied de cette fresque en faisant une monition concernant notre vocation.
Si ce dimanche est celui de la profession de foi, les enfants concernés pourraient participer à la procession des offrandes.
Des chants pourraient aider à souligner cet aspect vocationnel : Peuple de prêtres - C 49 ; Peuple choisi - K 64 ; Peuple de baptisés - K 106 ; Si le Père vous appelle - T 154-1.
Pour se méditer en équipe
Un royaume de prêtres ?
Le texte du livre de l’Exode que nous lisons aujourd’hui contient une expression en forme de promesse dont on verra la réalisation dans le Nouveau Testament, non sans quelques réorientations. Après avoir rappelé tout ce qu’il a fait pour son peuple dans le cadre de son alliance avec lui, Dieu lui promet de faire de lui « un royaume de prêtres » (mamlekhet kohanim). Dans la tradition juive déjà, selon la vocalisation adoptée et les différentes traductions et relectures, cette expression a pu signifier soit un peuple dont le pouvoir est désormais détenu par la classe sacerdotale, soit un peuple qui exerce collectivement, au sein des autres nations, une fonction sacerdotale de médiation ou un peuple dont chaque membre est prêtre. On voit que, d’une lecture à l’autre, on valorisera ou au contraire minimisera la séparation entre les prêtres et le peuple. Cette expression, paradoxale en tant qu’elle réunit les deux lieux successifs du pouvoir qu’étaient dans l’Israël ancien la royauté et le clergé, pose la question de la nature et de la place non pas tant du pouvoir royal que du sacerdoce. On sait que le sacerdoce ancien se définissait essentiellement par sa fonction sacrificielle et la séparation des prêtres d’avec le peuple, c'est-à-dire leur sainteté, garante de celle de Dieu. Le Christ, comme Grand Prêtre, non pas en pratiquant un culte sacrificiel, mais en donnant sa vie pour qu’on en vive à notre tour, met fin au sacerdoce sacrificiel et au régime de séparation, tout en appelant chacun à la sainteté (« une nation sainte »).  
En reprenant la formule, la 1ère épître de Pierre (1 P 2,9) qui inverse le substantif et l’adjectif en parlant d’un « sacerdoce royal » (basileion hierateuma) et l’Apocalypse (1,6 et 5,10) où elle devient « un royaume et des prêtres » (basileian kai iereis), renvoient à la triple mission que nous recevons à notre baptême par l’onction qui fait de nous des prêtres, des prophètes et des rois, par notre incorporation au Christ. C’est bien cette lecture que reprend la constitution conciliaire Lumen gentium au n°10.
Désormais donc, il n’y a plus qu’un seul sacerdoce, celui du Christ et deux manières de s’y rapporter : le sacerdoce commun des fidèles et le sacerdoce ministériel des prêtres.
Par le premier, tous les baptisés participent à l’unique sacerdoce du Christ dont ils forment le corps. En effet, si la fonction sacerdotale consiste à rendre à Dieu ce qui lui revient, à savoir la prière, la louange, l’action de grâce, l’offrande de sa vie en sacrifice spirituel, alors tous, baptisés, nous sommes prêtres et nous exerçons notre fonction quand nous célébrons la liturgie sous la présidence du sacerdoce ministériel.
En effet, ce sacerdoce commun des fidèles, comme son nom l’indique, c’est ensemble, en Église, que nous l’exerçons, en tant qu’unis au Christ. Ce qui donne au sacerdoce ministériel du prêtre sa place à la fois indispensable et subordonnée. Subordonnée comme l’est le moyen à la fin, laquelle est l’union des membres du corps du Christ à sa tête ; subordonnée comme le signifie l’étymologie du mot ministre.
Ainsi le « royaume de prêtres », que nous formons par notre participation à l’unique sacerdoce du Christ peut « s’approcher de Dieu » (1 P 2, 4) et « entrer dans le sanctuaire » (He 10, 19-22) pour offrir sa vie en union avec le Christ ; union au Christ rendue possible par le ministère du prêtre ordonné pour présider « au nom du Christ » (in persona Christi).
Dominique Maerten


POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
lorsqu’il n’y a pas d’eucharistie
Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
Temps de l’accueil 
· PROCESSION D’ENTRÉE DU LIVRE DE LA PAROLE
· CHANT D’ENTRÉE
T 154-1 - Si le Père vous appelle - CNA 721
· OUVERTURE PAR LE DIACRE (D) OU LA PERSONNE QUI DIRIGE L’ASSEMBLÉE (A)
Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. R/ Amen
Que la grâce et la paix de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus, le Christ, soient toujours avec vous (nous). 
R/ Et avec votre esprit.
La parole de Dieu que nous allons entendre aujourd’hui nous rappelle les manifestations de l’amour de Dieu tout au long de l’histoire : quand il conduisait son peuple au désert en « le portant comme sur les ailes d’un aigle », comme le dira le texte de l’Exode ; quand il donnait sa vie dans la personne de son Fils, alors que nous étions pécheurs, comme le dira la lettre de saint Paul ; quand il appelait les douze Apôtres pour conduire un peuple qui ne soit plus « comme un troupeau sans berger », comme le dira l’évangile. Ces manifestations d’amour sont en même temps des appels à y répondre par la sainteté de notre vie. 
· PRÉPARATION PÉNITENTIELLE
Or, il s’en faut de beaucoup que nous méritions tant d’égards. Avant d’entendre cette Parole et pour ouvrir nos cœurs à son écoute, demandons-lui de nous en rendre dignes en pardonnant notre péché :
Seigneur, toi notre Père, prends pitié de nous ! (bis)
Ô Christ, toi notre frère, prends pitié de nous ! (bis)
Seigneur, toi qui nous aimes, prends pitié de nous ! (bis) AL 618 (anc. G 540)
· PRIÈRE D’OUVERTURE
Celle du Missel ou cet essai :
Seigneur, Dieu notre Père, au long des âges, tu ne cesses de manifester ton amour. Par les prophètes, tu confies à ton peuple la mission de le révéler au monde. En ces temps qui sont les derniers, tu nous le manifestes par ton Fils, ton Verbe fait chair. Rends-nous attentifs à sa Parole afin que nous y répondions par la sainteté de notre vie. Nous te le demandons par lui qui vit et règne avec toi et le Saint-Esprit, pour les siècles des siècles. R/ Amen.
Temps de la Parole 
· PROCLAMATION DU LIVRE DE L’EXODE (19, 2-6A)
La vocation du peuple de Dieu : être une nation sainte.
· PSAUME 99
Voir p. 8 de cette fiche, la version de Louis Groslambert. 
· PROCLAMATION DE LA LETTRE AUX ROMAINS (5, 6-11)
Par le don de sa vie, le Christ nous réconcilie avec Dieu.
· ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE – voir p. 9 de cette fiche.
· PROCLAMATION DE L’ÉVANGILE - Mt (9, 36 – 10, 8)
· CHANT À LA PAROLE
C 49 - Peuple de prêtres, peuple de rois - CNA 577
· PROFESSION DE FOI
(D/A) : Le Christ a institué ses douze Apôtres pour annoncer partout, en son nom, la venue du règne de Dieu. Ce sont eux qui nous ont transmis la foi qui fait de nous les disciples du Christ. Redisons ensemble cette foi avec les mots qu’ils nous ont donnés : Je crois… (Symbole des Apôtres)
Temps de la louange et de l’action de grâce
· PRIÈRE UNIVERSELLE 
Voir p. 10 de cette fiche.
· PRIÈRE D’ACTION DE GRÂCE
Nous te rendons grâce, Dieu notre Père, pour ta sollicitude au long des âges. Autrefois dans le désert où l’envoyait la liberté que tu donnais à ton peuple, tu le portais comme sur les ailes d’un aigle. Plus tard, tu as envoyé ton Fils pour qu’il partage avec nous la vie qu’il reçoit éternellement de toi. Sois loué pour tant d’amour et que nos prières te rendent grâce.
Chant : Dieu Très-Haut qui fais merveille…	C 127-1		CNA 548	strophe 1
Nous te rendons grâce, Jésus, notre frère et notre Seigneur, pour ta vie donnée qui nous réconcilie avec Dieu et nous fait participer à votre nature divine. Toute ta vie fut un témoignage de l’amour que Dieu porte à son peuple. Ta mort a manifesté la victoire de cette vie sur la haine et la division. Sois loué pour tant d’amour et que nos prières te rendent grâce.
Chant : Dieu vainqueur de nos ténèbres… 	C 127-1		CNA 548	strophe 2
Nous te rendons grâce, Esprit Saint, amour du Père pour le Fils et du Fils pour le Père et de l’un et l’autre pour nous. Par l’onction de notre baptême, tu descends en nous et tu fais de nous un peuple de prêtres, de prophètes et de rois, une nation sainte, d’une sainteté reçue de vous, Trinité sainte. Sois loué pour tant d’amour et que nos prières te rendent grâce.
Chant : Dieu très saint qui nous libères… 	C 127-1		CNA 548	strophe 3
· NOTRE PÈRE
Que cet Esprit d’amour inspire notre prière 
et qu’il nous donne les mots du Fils pour nous adresser à notre Père : Notre Père…
Temps de l’envoi
· ANNONCES PAROISSIALES
· BÉNÉDICTION ET ENVOI
Nous vous suggérons la n° 14 – Temps ordinaire VI – Missel p. 534 :
Que Dieu nous (vous) tienne en sa bénédiction
et nous (vous) rende toujours purs et saints sous son regard ;
qu’il nous (vous) prodigue les richesses de sa gloire
et nous (vous) instruise par ses paroles de vérité ;
qu’il nous (vous) forme par l’Évangile du salut
et fasse toujours déborder votre charité fraternelle.
Par le Christ, notre Seigneur.
R/ Amen
Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur nous (vous) et y demeure toujours. R/ Amen
Allons (Allez) porter l’Évangile du Seigneur. R/ Nous rendons grâce à Dieu.
· CHANT FINAL
T 122 - Peuple de frères - CNA 576


POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
« Appelés par amour à devenir une nation sainte »
Après le Carême et la cinquantaine pascale, suivis de la fête de la Trinité et de la fête du Corps et du Sang du Christ, nous reprenons la lecture de l’Évangile selon saint Matthieu que nous avions abandonnée depuis le 7e dimanche (19 février). Nous lirons la lettre de saint Paul aux Romains jusqu’au 24e dimanche inclus.
Les 11e au 16e dimanches du temps ordinaire parcourent le thème de la vocation : par amour pour nous, Dieu nous appelle à lui. Pour signifier cette unité, nous vous proposons de choisir un ordinaire commun pour cette période.
La couleur liturgique est le vert.
OUVERTURE
Procession, accueil et chant d’entrée
La procession quitte la sacristie et rejoint l’assemblée ; elle est composée de la croix, des servants d’autel, du (ou des) prêtre(s). C’est toute l’Église qui marche à la rencontre du Seigneur.
Pour accompagner cette procession, nous vous suggérons pour ce 11e dimanche du temps ordinaire :
KD 20-38 / K 20-38	Pour avancer ensemble	CNA 524 / Chantons en Église n° 187 / Signes Musiques n° 9, 70 et 32
K 154-1 / O 154-1	Si le Père vous appelle	CNA 721 / Signes Musiques n° 38
Y 49 / C 49	Peuple de prêtres	CNA 578 / Les plus célèbres chants d’Église (vol. 5)
K 106	Peuple de baptisés	CNA 573 / Les plus célèbres chants d’Église (vol. 3)
K 64	Peuple choisi	CNA 543 / Chants faciles pour paroisses (vol. 3)
· ACCUEIL
Le président peut dire quelques mots d’accueil chaleureux puis il peut introduire les fidèles dans la célébration. Le mot de « Autour des textes » de la page 2 de cette fiche et les mots introductifs de la célébration de la Parole (p. 5 de cette fiche) peuvent l’y aider.
Préparation pénitentielle
Le prêtre invite les fidèles à un temps de silence, pour que chacun puisse se mettre en présence du Seigneur, notre Sauveur, et ainsi reconnaître que nous avons tous besoin d’être sauvés.
Pour cette série de dimanches, nous vous proposons la troisième formule prévue par le Missel (p. 392). Pour sa version chantée, vous pouvez choisir, par exemple :
AL 51-82	Messe au Dieu de la paix - Kyrie	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1) / Signes Musiques n° 134
AL 48-68	Messe de la joie - Kyrie 	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
· Le prêtre dit la conclusion : Que Dieu tout-puissant…
Gloire à Dieu
Louons et acclamons notre Dieu qui, par amour, nous a sauvés et nous appelle à lui ouvrir notre cœur. D’un seul cœur, chantons-le.
Du 11e au 16e dimanche du temps ordinaire, nous vous suggérons :
AL 51-82	Messe au Dieu de la paix - Gloria	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
	Messe du peuple de Dieu – Gloria	Signes Musiques n° 24 / CD « Il est vivant ! » n° 164
Prière d’ouverture
La prière d’ouverture nous rappelle ce que Dieu a fait et fait pour son peuple. Elle fait monter vers lui, par le Christ et dans l’Esprit la supplication de l’assemblée.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 339)
Seigneur Dieu,
force de ceux qui espèrent en toi, 
sois favorable à nos appels : 
puisque, mortels et fragiles, nous ne pouvons rien sans toi,
donne-nous toujours le secours de ta grâce ; 
ainsi pourrons-nous, en observant tes commandements,
vouloir et agir de manière à te plaire.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
ou celle de la messe pour l’Église - B (Missel, p. 1072)
Seigneur Dieu,
dans l’Alliance instaurée par le Christ,
tu ne cesses de te former un peuple issu de toutes les nations
et grandissant vers l’unité dans l’Esprit Saint ;
fais que ton Église, fidèle à la mission que tu lui as confiée,
ne cesse de progresser avec la famille humaine
et soit comme le ferment et l’âme de la société
qui doit être renouvelée dans le Christ
et devenir la famille de Dieu.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE
Entendre Dieu nous parler directement, c’est ce que nous propose la liturgie de la Parole. C’est une Parole vivante qui interpelle quand nous l’écoutons dans la foi. Elle est comme une nourriture dont nous avons besoin pour vivre. 
Proclamer la 1ère lecture – Ex 19, 2-6a
Monition (facultative) : Nous sommes pour Dieu un royaume de prêtres, une nation sainte.
Lors de sa préparation, le lecteur aura remarqué les trois parties du texte qui demandent trois tons de lecture différents. Il marquera un bref temps de pause entre chaque partie :
· La situation du texte : « En ces jours-là, … dans le désert… »
· La sollicitude de Dieu qui prend soin de son peuple : « Le Seigneur l’appela… comment je vous ai portés… et amenés jusqu’à moi. »
· L’appel de Dieu à l’écouter : « Maintenant donc… vous serez pour moi un royaume de prêtres, une nation sainte. »
Chanter le PSAUME 99
Pour sa mise en œuvre chantée, nous vous suggérons la mélodie composée par Louis Groslambert. Vous la retrouverez dans le classeur et le CD des « Nouvelles antiennes » édité par Bayard pour les Fiches dominicales, ainsi que sur le site Chantons en Église : https://www.chantonseneglise.fr/chant/26083/psaume-99-il-nous-a-faits-et-nous-sommes-a-lui-11e-dim-a
Vous pouvez également choisir la mélodie composée par Jean-Pascal Hervy. Vous la retrouverez sur le site Chantons en Église : Jean-Pascal Hervy - Psaumes pour les dimanches et les fêtes, année A (ADF).
Il nous a faits, et nous sommes à lui,
nous, son peuple, son troupeau.
Antienne chantée par le(a) soliste et reprise par l’assemblée
Psalmiste 
A 	Acclamez le Seigneur, terre entière,
B 	servez le Seigneur dans l’allégresse,
C 	venez à lui avec des chants de joie !
Antienne chantée par l’assemblée
Psalmiste 
A	Reconnaissez que le Seigneur est Dieu :
B	il nous a faits, et nous sommes à lui,
C	 nous, son peuple, son troupeau.
Antienne chantée par l’assemblée
Psalmiste 
A 	Oui, le Seigneur est bon,
B 	éternel est son amour,
C 	sa fidélité demeure d’âge en âge.
Antienne chantée par l’assemblée
Proclamer la 2e lecture – Rm 5, 6-11
Monition : Nous sommes désormais sauvés et avons part à la vie du Christ.
Comme toutes les lectures de saint Paul, ce passage demande une bonne préparation. N’hésitez pas à transmettre au lecteur les commentaires bibliques de la page 2 pour l’y aider. Deux grandes parties sont repérables et traitent de notre salut :
· Dans la première, Paul rappelle à la fois que nous sommes incapables d’accéder au salut par nos propres moyens « alors que nous n’étions capables de rien… » et que c’est par amour pour nous que le Christ a accepté librement sa mort « Accepter de mourir pour un homme juste… Or la preuve que Dieu nous aime… » ;
· Dans la deuxième partie, Paul nous appelle à prendre part à la vie du Christ pour participer à notre salut : « À plus forte raison, … serons-nous sauvés en ayant part à sa vie… »
Acclamation de l’Évangile
Le mot « alléluia » vient de l’hébreu et signifie « louez Dieu ». 
Pour louer Dieu qui, par amour, nous appelle à lui, nous vous proposons la mélodie suivante :
U 48-74 – Messe « en famille, en Église » - Alléluia, rendez grâce au Seigneur – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1) / Signes Musiques n° 86
Alléluia ! Alléluia ! Alléluia ! (x 2)
Le règne de Dieu est tout proche.
Convertissez-vous et croyez à l’Évangile.
Proclamer l’Évangile : Mt 9, 36 - 10, 8

Profession de foi
« Le Credo est l’acte même du corps du Christ que nous formons. Corps si différents. Voilà pourquoi nous ne disons pas “nous” croyons… Chacun dit « je » crois. Et la multiplicité… - foi assurée ou foi défaillante, foi balbutiante ou foi en recherche, foi qui doute, foi extasiée – les multiples “je” font le “nous” indicible de l’Église ». (A. Rouet, Autour du Credo, Médiaspaul, p. 20.)
Prière universelle 
Dans la prière universelle, nous présentons nos demandes pour les besoins de l’Église et pour le salut du monde entier. Par cette prière, notre communion s’élargit au-delà de la communauté rassemblée pour prier en un lieu précis. N’oublions pas de prendre en compte les actualités récentes lors de sa rédaction. Ne prenez pas telles quelles ces intentions rédigées il y a plusieurs mois.
· Introduction : 
Nous qui sommes un peuple de prêtres, exerçons maintenant notre fonction sacerdotale 
en faisant monter vers Dieu nos prières pour l’Église et pour le monde.
· Refrain : Souviens-toi, Seigneur, de ton amour.		CNA 231-18
· Pistes pour les intentions :
Pour l’Église et tous les évêques, successeurs des Apôtres ; 
qu’ils travaillent toujours à l’unité et à la sainteté du peuple que Dieu leur a confié. Prions le Seigneur.	R/
Pour ceux que le Christ appelle à la moisson pour conduire son peuple ; 
qu’ils entendent cet appel et y répondent dans un esprit de service 
et donnent le témoignage d’une vie sainte. Prions le Seigneur. 		R/
Pour toutes les foules « désemparées et abattues comme des brebis sans berger », 
pour les hommes et les femmes qui cherchent un sens à leur vie, 
pour ceux qui luttent contre les difficultés de tous ordres ; 
que le Christ et ses serviteurs leur soient une aide et un réconfort. Prions le Seigneur. 		R/
Pour notre assemblée, pour notre communauté paroissiale ; 
que nous ayons conscience de former un « royaume de prêtres et une nation sainte », 
témoins du Christ auprès de nos frères. Prions le Seigneur. 			R/
· Conclusion : 
Seigneur notre Dieu, toi qui fais de nous un peuple de prêtres, 
entends les prières que nous t’adressons pour nos frères. 
Dans ton amour, daigne les exaucer, par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE
Préparation de l’autel et Présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES
L’apport des dons par une procession rend visible la reconnaissance commune des dons de Dieu pour nous et la finalité de notre travail quotidien – présenter à Dieu notre travail. Pour ne pas perdre la signification de ce geste, il est important que les personnes qui portent le pain et le vin ne disposent pas elles-mêmes les coupes sur l’autel mais les remettent entre les mains du prêtre et attendent que celui-ci ait tout reçu avant de retourner à leur place.
Voir la proposition des « mises en œuvres » p. 4 de cette fiche.
Un chant peut accompagner la démarche, par exemple : 
BY 48-77 – Messe « en famille, en Église » - Tout vient de toi, Père très bon – Signes Musiques n° 104
· QUÊTE
· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
Celle de la messe du jour (Missel, p. 339)
Seigneur Dieu, 
tu donnes à notre humanité la nourriture qui fortifie,
et le sacrement qui renouvelle ; 
nous t’en prions :
fais que ton secours ne manque jamais 
à nos corps et à nos esprits.
Par le Christ, notre Seigneur.
ou celle de la messe pour l’Église - A (Missel p. 1071)
Dieu de miséricorde,
regarde les offrandes du peuple qui t’est consacré,
et par la force de ce sacrement,
accorde à la multitude des croyants 
d’être toujours pour toi
une descendance choisie, un sacerdoce royal,
une nation sainte, un peuple racheté.
Par le Christ, notre Seigneur.
Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE
En ce dimanche où Dieu nous appelle, par amour, à devenir une nation sainte, nous vous proposons la 1re préface du temps ordinaire (Missel p. 430) : « …Dans le mystère de sa Pâque, il a fait une œuvre merveilleuse : car nous étions esclaves de la mort et du péché, et nous sommes appelés à partager sa gloire ; nous portons désormais ces noms glorieux : descendance choisie, sacerdoce royal, nation sainte, peuple racheté… ».
Note. Pour marquer le début de ce temps ordinaire, vous pouvez choisir un « nouvel » ordinaire. Nous vous suggérons de conserver votre choix du 11e au 16e dimanche du temps ordinaire. 
· SAINT, LE SEIGNEUR 
Messe « Me voici » – Saint, saint, saint le Seigneur – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 3 p. 174)
· ANAMNÈSE
AL 23-54 – Messe « Pour faire Église » - Anamnèse – CD « Dans le cœur de l’Église » (SM)
Fraction du pain & communion
· NOTRE PÈRE 
Il peut être introduit par quelques mots, par exemple : 
« Je vous ai portés comme sur les ailes d’un aigle et vous ai amenés jusqu’à moi » (1re lecture)
Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance la prière que nous avons reçue du Sauveur : Notre Père…
· GESTE DE PAIX 
· CHANT DE LA FRACTION 
Pour accompagner ce geste, nous vous proposons :
Messe "Me voici" – Agneau de Dieu – 25 messes pour toutes les assemblées – Vol 3 p. 175
· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« Père saint, garde mes disciples unis dans ton nom,
le nom que tu m’as donné,
pour qu’ils soient un, comme nous-mêmes, dit le Seigneur. » (Jn 17, 11)
Voici l’Agneau de Dieu 
voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !
· COMMUNION
Pendant la démarche de communion, nous pouvons chanter :
D 304-1	En mémoire du Seigneur 	CNA 327 / Signes Musiques n° 94
YD 92 / D 92	Les pauvres mangeront	CNA 333
D 36-81	Le voici le don de Dieu	Chantons en Église n° 165
Après la démarche de communion, il est possible de chanter, par exemple :
DP 126 / DLH 126	En accueillant l’amour 	CD « Chantons en à Dieu » (SM)
· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 340)
Cette communion à tes mystères, Seigneur,
préfigure l’union des fidèles en toi ; 
fais qu’elle produise un fruit d’unité 
dans ton Église.
Par le Christ, notre Seigneur.
ou celle de la messe pour l’Église - B (Missel p. 1073)
Renouvelés par le sacrement de ton Fils,
nous t’en supplions, Seigneur :
rends féconde l’action de ton Église ;
par elle, tu ne cesses de révéler aux pauvres
le mystère du salut en sa plénitude,
puisque tu les as appelés à la meilleure part dans ton royaume.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI
Annonces
À ne pas oublier… elles sont le reflet de la vie paroissiale !
Bénédiction et Envoi
Nous vous proposons la prière sur le peuple n° 13 (Missel p. 540) :
Que ta sainte bénédiction, Seigneur,
soit un secours pour tes fidèles :
qu’elle dispose leurs cœurs par la vie nouvelle de l’Esprit,
afin que la puissance de ta charité
leur donne la force d’accomplir ce qu’ils ont à faire.
Par le Christ, notre Seigneur.
Après la bénédiction finale, le diacre (ou le prêtre) conclut :
Allez porter l’Évangile du Seigneur.
Nous rendons grâce à Dieu.
Pour accompagner la procession de sortie, nous pouvons chanter, par exemple :
T 1	Envoie tes messagers	CNA 551 / Les plus célèbres chants d’Église (vol. 5)
K 180	Peuple de Dieu, marche joyeux (couplets 13 et 15)	CNA 574 / Chantons en Église n° 168
T 176 / SM 176	Christ aujourd’hui nous appelle	Signes Musiques n° 60 et 18
G 157	Pour inventer la liberté	
G 61-69	À la vie, Dieu nous appelle (couplet 5)	Voix Nouvelles n° 87



Bonne fête des Pères 
à tous les papas !
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